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Un jeudi, jour de repos scolaire de l'époque, ma grand-mère, grande
adepte de la bicyclette, décida de m'emmener en balade à vélo.
Destination: mon premier vrai zoo.

L'expédition nous mena jusqu'au zoo de Romainville, récemment ouvert,
situé sur la commune de Pessac prés de Bordeaux que ma grand-mère
avait dû découvrir dans les pages de la presse locale.

Là-bas,  m'attendaient mes 
premiers animaux sauvages. 
Fasciné, je frémis à la vue de mon 
premier lion. Je découvrais des 
rapaces, ratons laveurs, porcs-épics 
…

J’observais la baignade des 
canards, flamants, pélicans, … 
Un groupe de daims  déambulait 
sous les pins en compagnie de 
chèvres.

Ravi de cette escapade, j'y 
retournais régulièrement jusqu'à 
la fermeture du parc.



La ménagerie était pour le moins réduite lors de mes visites: 2 lions 
confiés par un cirque, une quinzaine d’espèces de petits mammifères 
(singes, cervidés, renards, chats sauvages, etc.), une dizaine de rapaces 
et divers autres oiseaux.

Un centre hippique hébergeait une dizaine de chevaux , poneys et 
ânes.

Le parc était divisé en 3 parties:
- un centre équestre
- une aire de jeux
- et la partie zoologique
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Un bassin de 250 m²pour palmipèdes, échassiers et flamants roses, 
8 volières pour faisans, 
6 volières pour divers oiseaux,  
4 volières pour rapaces, 
3 cages pour petits félins, 
une petite serre pour oiseaux exotiques et petits singes, 
un grand enclos pour les chèvres naines du Sénégal, 
une cage pour petits carnassiers, 
4 cages pour raton-laveur, porc-épic, loutre et renard 
6 enclos pour les mouflons, daims, guanacos, cerfs sikas, lamas 
composaient les premières installations du parc.

Ils avaient pourtant le 
projet d’accueillir de 
nombreuses nouvelles 
espèces:  puma, guépard, 
fourmilier, margay, agouti, 
léopard, zibeline, coatis, 
jaguarondi, kinkajou. Un 
couple de zèbres et un 
d’autruches étaient déjà  en 
commande.

De nombreuses installations 
semblaient provisoires mais le 
propriétaire espérait améliorer 
et étendre progressivement son 
parc.

Finalement le parc ne réussit 
pas à se développer et il ferma 
définitivement au bout de 2 
ans.



Après la cessation d’activités du zoo, la municipalité acheta la
propriété pour faire un centre de loisirs.
Des propriétaires de chevaux avaient sollicité le directeur de l’époque
pour mettre à leurs dispositions les vieilles écuries du zoo.
Le centre équestre était sauvé et existe encore de nos jours.

L’ancienne entrée du zoo de nos jours 

Les enfants au centre de loisirs Promenade en forêt


